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i un jour leur fils Ste-
ven (prénom US, for-
cément) écrit l’histoireSde la famille, le titre

est déjà tout trouvé : « La Pe-
tite Maison dans la Vallée-Vio-
lette ». C’est en effet dans cette
banlieue de Joué-lès-Tours
que Carole et Pascal – comme
Caroline et Charles Ingalls du
célèbre feuilleton télévisé « La

Petite Maison dans la prairie »
– vivent leur rêve américain.
Ou plutôt états-unien, mais
c’est une autre histoire !
Collection de cactus devant la
maison, feu de camp dans le
jardin, balustrade (« comme
celle de la boutique de la mé-
chante Nelly Olson », les initiés
comprendront) et maison-
nette-ranch surplombée de

cornes de vache : bienvenue
chez les Lebrun. Même image-
rie westernienne à l’intérieur,
avec des statues en résine
grandeur nature, dont un cow-
boy et un Indien, une photo de
Monument Valley, plusieurs
selles de cheval, un plaid avec
un ranger, un entassement de
chapeaux, un colt…

La passion country
Pascal, menuisier (la table de
la salle à manger avec une tête
de cheval incrustée, c’est lui ;
tout comme le reste !), n’est ja-
mais à court d’idées, et a no-
tamment en prévision une
table de salon en forme de cha-
riot.
« Avant, Carole et Philippe vi-
vaient leur passion dans leur
coin, mais depuis 2005, grâce à

la danse country, ils peuvent la
partager », explique Chris-
tophe Daveau, président du
Country dance animation
(quelque 300 adhérents et
12 heures de cours donnés par
lui et Marie). Entre fanas du
CDA, réunis avant le Country
bike festival de Tours, les
Français de l’Ouest discutent
Harley, pick-up et country.
Femmes et hommes, tout le
monde a mis ses boots et coiffé
son Stetson (chapeau de
paille). Comme ce week-end
où ils seront les plus beaux
pour aller danser. En avant la
country !

Évelyne Bellanger

> Club Country dance animation :
http://cda.37.free.fr

Il était une fois
dans l’Ouest tourangeau
Dans leur pavillon version ranch, Carole et Thierry vivent leur passion
américaine jusqu’au bout des boots. En avant la country au Grand Hall !

Carole et Pascal où la version tourangelle
de « La Petite Maison dans la prairie ».

(Photo NR)

> Country bike festival de Tours :
rassemblement de bikers,
voitures US, village exposants,
danses country, team peaning,
cattle penning, compétitions de
barrel et de roping, concerts.
> Quelques temps forts : le
chanteur Gord Bamford (meilleur
artiste canadien country 2008)
débute sa première tournée
européenne à Tours, samedi à
22 h, 18 €.
Les motos et camions feront leur
« run » dans Tours, dimanche
5 juillet à partir de 12 h.
Sans oublier, entre autres, de la

danse country non-stop de 10 h
à 20 h samedi et dimanche, le
village western dans lequel les
cow-boys vont vivre pendant
trois jours, avec saloon et
bagarres. Ni le village d’enfants
(lancé de chapeau, tir au
pistolet…), encore moins le rodéo
poker (2 tournois de 300 joueurs,
samedi et dimanche).
> Aujourd’hui, samedi et
dimanche au Parc des
expositions de Rochepinard.
Entrée gratuite. Renseignements :
info@parc-expositions.com

à suivre

en bref
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Un mur d’escalade
à Aucard

Dans le cadre de l’opération
« l’île aux sports »,
organisée par le service
animation de la Direction
des sports, une grande
journée d’initiation à
l’escalade est proposée
mercredi 8 juillet de 10 h à
19 h. Cette journée gratuite
convient à tout public,
petits et grands, sur le site
de l’île Aucard (sous le pont
de fil).
Tout le matériel nécessaire
à la sécurité vous sera
fourni sur place par les
éducateurs sportifs de la
ville de Tours. Ces derniers
vous attendent au pied du
mur d’escalade et du
palmier géant haut de 8 m.
Au programme de l’île
aux sports aujourd’hui.
Aéro-boxe, boxe en
musique, de 14 h 30 à
19 h 30, sur l’île Aucard,
sous le pont de fil. Gratuit.

Manifestation
pour la 6e classe
des Abeilles

Plus que jamais mobilisés,
les parents d’élèves de
l’école des Abeilles, à
Velpeau, ont manifesté hier
matin leur mécontentement
devant la menace de
suppression de la 6e classe :
« L’inspection académique
dit qu’il faut 155 élèves
inscrits pour maintenir la
6e sixième. Or, au jour
d’aujourd’hui, 161 enfants
sont inscrits » nous informe
Antonin Béranger.
Jean-Louis Merlin,
l’inspecteur d’académie, qui
a reçu quelques parents
mardi hier midi, s’en tient à
ce qu’il a toujours dit : « Il
n’y a pas de fermeture de
classe pour le moment.
L’hiver dernier, j’ai pris une
mesure de blocage, mesure
classique des fermetures à
confirmer. Il n’y aura pas de
décision avant le jour de la
rentrée. Ce sera la minute de
vérité, le juge de paix. Il n’y
aura pas de décision avant.
Je pense et je souhaite que
l’effectif sera suffisant pour
maintenir la sixième
classe ».

dans l’actu

Antonin Béranger, comme
beaucoup de parents,
se bat pour les Abeilles.

C’est quoi ? Lancé à Tours par
Jean-Patrick Gille il y a quatre
ans, l’école de la deuxième
chance (e2c) a pour objectif l’in-
sertion sociale et profession-
nelle des jeunes adultes de 20 à
30 ans. Essentiellement des de-
mandeurs d’emploi sans qualifi-
cation, sortis du système sco-
laire depuis au moins un an.
Qui sont-ils ? Depuis sa créa-
tion, l’e2c a reçu près de 323 gar-
çons et filles. En 2008, 127 jeunes
ont suivi cette formation :
– 65 % sont des femmes (dont
63 % sont des mamans et 43 %
élèvent seule leur enfant),
– 25 % bénéficient de minima so-
ciaux,
– 71 % vivent à Tours,
– 70 % ont travaillé moins d’un
an avant d’intégrer la formation.
141 entreprises. Durant leur
formation, les jeunes doivent ef-
fectuer un stage de seize se-
maines en entreprises. Depuis la
création de l’e2c de Tours,

141 entreprises ont été sollici-
tées. Une partie prolonge même
avec des CDD, voire des CDI
dans les domaines du service à
la personne, de la restauration
ou du commerce.
Résultats. « On approche 70 %
de sortie positive », se réjouissait
Jean-Patrick Gille, hier à l’hôtel
de ville de Tours où se tenait
une réunion sur l’e2c. « On es-
père que les temps de crise ne re-
mettront pas en cause ces résul-
tats. »
Les projets. L’e2c Tours espère
bénéficier de soutiens supplé-
mentaires de l’État. « Dans les
années à venir, on espère monter
jusqu’à 200 jeunes par an. » Le
problème, c’est l’espace. Les lo-
caux du boulevard Preuilly ne
sont pas extensibles. Le député
Jean-Patrick Gille a déjà des
pistes. « On pourrait investir une
partie de l’école de la logistique
et du train. » Affaire à suivre.

P. M.

Une deuxième chance pour 127 jeunes

Michel Hervé, P-DG du Groupe Hervé, spécialisé dans le génie
climatique et électrique, intervenait hier à l’hôtel de ville
de Tours lors des Rencontre partenaires organisées par l’e2c.
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